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How long is the sentence? 

prédiction incrémentale de la fin de la phrase 
 

Contexte 
Grâce au paradigme de déploiement progressif [1], le psycholinguiste François Grosjean [2] a démontré que nous sommes 
capables de prédire avec une relative bonne précision la longueur de la partie de phrase restant à énoncer étant donné l’écoute de 
son début plus ou moins tronqué. Il a montré l’importance des informations prosodiques (mélodie, rythme, etc) dans ce 
processus d’estimation. D’autres tâches de décision sur l’estimation de la fin du tour de parole [3], la valence émotionnelle [4] 
ou de l’attitude véhiculée par l’énoncé [5] [6] [7] ont montré notre 
capacité générale à prédire la fin d’un énoncé ou ses propriétés bien 
avant sa fin. Cette capacité est une des fonctions cognitives 
indispensables à la conduite de conversations (cf. figure extrait de [8]). 

Cette prédiction a de multiples avantages: planifier une réaction, 
être prêts à prendre la parole - notamment par anticipation de la prise 
de souffle [9] [10] – ou signaler notre compréhension au cours de 
l’énoncé. Nous avons notamment montré [11] que la plupart des 
marqueurs phatiques (backchannels) sont produit immédiatement à la 
fin de l’énoncé. 

Des modèles de prédiction de la fin de l’énoncé à partir des signaux 
acoustiques ont été proposés [12] [13]. Quelques travaux utilisant les 
dernières avancées en apprentissage automatique [14] [15] utilisant des 
centaines d’heures de dialogue ont montré qu’il est possible de détecter 
la fin d’un tour de parole 500ms avant sa réalisation effective avec une 
précision de l’ordre de 80% en utilisant à la fois les signaux bruts et les 
résultats d’une reconnaissance automatique incrémentale du contenu 
linguistique. 

Objectifs 
L’objectif de ce travail est d’explorer la capacité des réseaux 
neuronaux profonds (DNN) à prédire de manière robuste la fin de la 
phrase et comparer ces performances à des données expérimentales. 
Ce travail se fera en collaboration avec Timo Baumann de l’institut de Technologies du Langage CMU, Pittsburg - USA 

Sujet 
Le travail consistera dès lors à : 

 Effectuer une revue bibliographique sur le sujet 
 Constituer une base de données d’énoncés spontanés issus de base de données parole existantes et segmenter ces 

énoncés en phrase intonatives (pauses > 400ms) 
 Tester différentes représentations d’entrée (signaux bruts ou pré-traités, représentation de la mélodie) et de sortie 

(estimation de la durée, distribution sur des longueurs quantifiées, etc) et d’architectures de réseaux (CNN, RNN, 
LSTM, soft/hard attention, etc) 

 Conduire des expériences subjectives de déploiement progressif ou de frappe sur quelques énoncés 
 Evaluer la capacité des systèmes d’apprentissage à prédire les résultats expérimentaux 

Possibilité de continuer en thèse 
La thèse concernera le problème général de l’estimation en ligne de la fin de la phrase, du tour de parole et de l’attitude 

prosodique d’énoncés en langue maternelle et étrangère, afin d’estimer l’impact des connaissances hors-signal sur le traitement 

en ligne de la parole. 

Thématiques abordées dans le stage 
 Apprentissage automatique et techniques d’apprentissage profond 
 Conception et réalisation de plan expérimental 

Compétences requises 
 Maîtrise de Python, Matlab ou R 

 Forte motivation pour l’expérimentation et la méthodologie 

Contacts 
Gérard Bailly GIPSA-Lab 04 76 57 47 11 gerard.bailly@gipsa-lab.fr 

Indemnités de stage 
Ce stage fait l’objet d’une indemnité fixée annuellement par décret ministériel (environ 540€ mensuels). 
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